
E. BONDY,
directeur da service de secours de la Croix-Rouge amtticaine.

Organisation g£ne>ale des secours
en cas de catamite's1.

reorganisation efficace des secours en cas de guerre
et de calamity's exige une connaissance pre"alable des
problemes et des risques qui peuvent se presenter.
Pendant ces calamity's publiques, l'activite" de la Croix-
Eouge de tous les pays — et ceci a ê e" le but principal
de la Croix-Eouge ame"ricaine — s'est concentred sur le
bien-etre de la population. La Croix-Eouge a cherche"
a faire face aux besoins humains et a re"tablir dans la
mesure du possible les conditions de la vie au niveau
existant avant le de"sastre. La Croix-Eouge n'a pas voulu
assumer les fonctions du gouvernement en veillant au
maintien de la loi et de l'ordre, en s'occupant de la
restauration des rues, des routes, des ponts, des services
de voirie et des batiments publics. Son role s'est limite"
a venir au secours de la population. C'est ce qui explique
1'importance pour la Croix-Eouge des problemes relatifs
aux etres humains en cas de calamite et aux risques
auxquels ils sont exposes.

La situation a laquelle la population doit faire face en
cas de guerre et de calamity se rapporte aux moyens de
se procurer les necessity's de la vie, tels que la nourriture,
le logement, les ve'tements et les soins me"dicaux. Quelle
que soit la nature du d^sastre, ces quatre elements repre'-
sentent le necessaire indispensable a toute vie humaine.
Lorsque les families ne peuvent se procurer le necessaire

1 Rapport pr6sent6 le 26 Janvier a la Conference d'experts tenue
a Paris du 25 au 29 Janvier (cf. Sevue Internationale, feVrier 1937,
p. 105). — Cf. ci-dessous, pp. 259-262.
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a la suite de guerre ou de calamity, la Croix-Bouge inter-
vient pour organiser les secours. Chaque Societe de la
Croix-Bouge appelee a se trouver en presence d'une
telle situation devrait fixer d'avance son plan d'action
et etre prete a agir en cas de besoin. Cette preparation
n'implique nullement que la Croix-Bouge se pose en
avocat de la guerre et des calamity, pas plus que le me"de-
cin ne prend la defense de la maladie et l'homme de loi
de la controverse le"gale. Ce serait une anomalie pour la
Croix-Bouge de ne pas se pre"parer a faire face a ses
devoirs eventuels. Dans ce but, il est indispensable
d'etablir un plan d'organisation des secours pour procurer
a la population, en cas de besoin, la nourriture, le loge-
ment, les vetements et les soins me"dicaux ne"cessaires.
Ce que je vais exposer dans ce rapport s'applique princi-
palement au secours en cas de calamite"s, mais les memes
principes d'organisation et d'action peuvent etre appli-
ques au secours de la population civile en temps de guerre.
Je parlerai du point de vue de ma propre experience
aupres de la Croix-Bouge am^ricaine.

La section de secours de la Croix-Bouge am^ricaine
fonctionne avec un direeteur general et un personnel
peu nombreux qui s'occupe de l'elaboration d'un plan
d'action, de l'organisation et de la preparation des
methodes de secours, de la direction et de la surveillance
des secours organises en cas de calamite. Ce personnel
est au courant, non seulement des methodes de secours,
mais aussi de l'organisation generale et du programme de
la Croix-Bouge. II agit au nom du Comite direeteur
qui a la responsabilite generale de l'organisation des
secours. La Charte legale de la Croix-Bouge americaine
rend cette societe responsable pour l'organisation des
secours ; en outre, grace a son activite a travers les
annees, l'opinion publique s'attend a ce que la Croix-
Eouge agisse pour la communaute, l'Etat ou la nation
en cas de calamite publique. L'organisation des secours
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est consid&ree comme une activity d'une importance
telle que les membres du personnel des autres sections
peuvent etre appele"s pour aider le personnel de la sec-
tion de secours. II existe en outre une reserve de plusieurs
centaines de personnes exp&rimente'es aupres des Comites
locaux et des ceuvres publiques et privies qui peuvent
etre mises a la disposition de la Section de secours.

La centralisation de la direction est utile pour plu-
sieurs raisons : elle donne au pays un front commun
pour faire face aux calamity, ce qui a pour resultat
d'introduire une grande uniformity dans l'organisation
et de baser Faction sur des methodes eprouvees. Elle
permet, tout en utilisant les ressources locales dispo-
nibles, d'y supplier en faisant appel aux ressources
nationales. Elle facilite la collaboration avec le Gouverne-
ment. Elle attire la sympathie et l'aide du public. Elle
est indispensable a une action locale efficace. Elle consti-
tue le premier element indispensable dans l'organisation
des secours en cas de calamity.

L'organisation locale n'est pas moins importante que
l'organisation centrale et complete son action dans la
preparation des secours.

La Croix-Eouge americaine a un systeme de sections
locales, dont chacune est responsable pour un territoire
geographique, correspondant a la division en comtes
et coiivrant le pays tout entier. Ces sections sont consti-
tuees par le Comit6 central de la Croix-Eouge americaine
et derivent toute leur autorite de cette source. Ce sont
les branches locales d'un organisme national. Le per-
sonnel est benevole et comprend des hommes et des
femmes d'affaires ou de professions liberales, choisis
dans la region par les membres de la Croix-Eouge. Ces
sections ont des comites pour l'organisation des secours,
composes egalement de personnalites de la region. C'est
par ce Comite et avec l'appui de toute la section que la
Croix-Eouge prepare son action et intervient en cas de
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calamity sous la direction et la surveillance des membres
et du personnel du Comite" central.

L'organisation locale a l'avantage d'inte"resser le public
de la region a l'ceuvre de secours.

Les ressources locales en personnel et en materiel sont
employees de cette fa§on. Par l'interme'diaire du Comite",
les risques locaux de calamity's sont e'tudi^s et des projets
sont formulas pour faire face a chaque risque comme en
Ame"rique, les calamites publiques proviennent de sources
varie"es : inondations, cyclones, ouragans, incendies,
explosions, tremblements de terre, e"pide"mies et se"che-
resses; chacune pose des problemes diffe"rents, Men
que les besoins humains de nourriture, de logement,
de vetements et de soins me"dicaux soient communs a
tous. Quels que soient les risques particuliers a chaque
region, la section locale de la Croix-Eouge en e"tudie
les possibility's et y adapte son plan d'action.

La section locale facilite l'organisation rapide et
immediate des secours en cas de ealamite", sans qu'il
soit ne'eessaire d'attendre l'arrive"e de repre"sentants du
siege central. La section respond imme"diatement aux
besoins de la population. Elle a mandat pour agir au
nom de la Croix-Eouge et de la nation. Elle agit, eonfiante
de l'appui de l'organisation nationale dont elle fait
partie, dans un esprit de solidarity organisee, esprit par-
tag6 par la communaute" entiere dans l'aide accorde"e a
ceux de ses membres qui sont dans le besoin a la suite
des ravages cause's par la nature. L'action commune de
la section locale et de la Croix-Eouge avec l'^troite colla-
boration du personnel du siege central et de la section
locale permet d'unifier les me'thodes d'organisation des
secours. En cas de calamity, la section locale s'occupe
des besoins les plus urgents, avise le siege central, qui
envoie des repr^sentants sur les lieux du de'sastre pour
diriger les secours : on pourvoit aux besoins de personnel
et de materiel; on re"unit les fonds ne"cessaires pour faire
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face au budget par une souscription publique, et on aide
les families qui manquent de ressources necessaires pour
se re"adapter a la vie.

L'administration financiere des secours en cas de
calamit6 se pre"sente sous un double aspect : d'abord,
il est important que la Croix-Eouge dispose de ressources
ou de credits suffisants lui permettant de faire des
defenses immediates afin de pouvoir re"pondre aux besoins
urgents de secours sans attendre les fonds venant de
souscriptions publiques ou d'autres sources. La Croix-
Eouge americaine dispose d'un fonds special pour les
secours en cas de calamite, pris sur son budget annuel.
Une partie de ce fonds est employee pour les besoins
imme'diats et pour computer les ressources locales et
les fonds souscrits par la suite. En outre, le siege central
a cree un fonds de roulement pour les secours, sur lequel
on peut faire des prelevements pour faire face aux frais
qui ne sont pas couverts par une souscription publique,
lorsque les defenses de"passent la somme autorise"e par
le budget annuel. Le fonds de roulement est renouvele
par des reliquats des sommes alloue"es aux secours et
qui n'ont pas 6t6 entierement depens^es. D'apres l'expe"-
rience de la Croix-Eouge ame"ricaine depuis un grand
nombre d'annees, les fonds nationaux couvrent environ
un tiers des depenses totales de la Croix-Eouge en matiere
de secours, les deux autres tiers 6tant couverts par des
souscriptions publiques faites au moment du d^sastre.

Le deuxieme aspect de l'administration financiere se
rapporte a l'obtention de fonds pour couvrir la plus
grande partie des frais occasionnes par chaque desastre
nouveau, ce qui represente les deux tiers de la somme
ne"cessaire. Ces fonds, reunis au moment du d^sastre, ont
toujours e"te" obtenus par des souscriptions publiques.
La Croix-Eouge americaine n'a jamais recu de subvention
du Gouvernement, bien qu'elle ait be"n6ficie, comme on
le verra par la suite, de certains services et mat&iaux du
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gouvernement. Aussitot que le budget de secours a
estime et que le siege central de la Croix-Eouge a fixe
sa contribution au budget, dans chaque cas particulier,
on fait un appel au public. Lorsque les dommages sont
limites, les frais sont generalement couverts par les
contributions locales. La mesure des besoins determine
l'etendue de l'appel financier qui s'adresse parfois a un
Etat ou a une region, et quelquefois au pays tout entier.

Durant les dix dernieres annees il n'y a eu que six cas
pour lesquels on a demande la contribution de toute la
nation a un fonds national de secours. C'etait a l'occasion
des cyclones de la Floride et des Indes occidentales en
1926 et 1928, du tremblement de terre au Japon, des
inondations du Mississippi en 1927, de la secheresse de
1930-31, des inondations du printemps et des cyclones
de 1936. Dans chaque cas, les souscriptions ont d&passe
les sommes demandees.

La section locale se charge de reunir 1'argent dans la
region dont elle s'occupe. Les activites de la Croix-Eouge
americaine durant la guerre mondiale ont ete subven-
tionnees de la meme maniere, par un appel a la nation
entiere pour une souscription publique. Dans les pays ou
les Societes de la Croix-Eouge sont subventionnees par
le gouvernement, les activites de secours en cas de
calamites, seraient sans doute subventionnees soit entie-
rement par le gouvernement soit par combinaison du
gouvernement et d'une souscription publique. Dans tous
les cas, il est important de fixer la somme necessaire
pour chaque calamite et de suivre un plan determine
pour l'obtention des fonds necessaires.

Dans les appels que la Croix-Eouge americaine adresse
au public pour des contributions en cas de calamite, on
utilise toutes les methodes connues de publicity et de
propagande. Des articles sur les besoins de secours et le
plan de secours de la Croix-Eouge sont publies dans les
journaux. Des exposes sont transmis par T.S.F. et les
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meilleurs speakers de T.8.F. font des appels au public.
On s'adresse aux reunions et aux groupements organises.
Des lettres sont envoyees aux contribuants e>entuels.
Un film de la situation est parmi les actualites dans les
cinemas. Le public est prie d'adresser ses contributions
au siege de la section locale de la Croix-Eouge. A cote
des mesures de propagande employees pour attirer les
souscriptions, on sollicite directement les contributions
individuelles. Le Comite local de la Croix-Eouge fait une
liste des personnes capables de faire des dons. Des que-
teurs beneVoles sont recrutes parmi les hommes et les
femmes de la localite qui sont dans les affaires ou les
professions liberates. Us se rendent chez les donateurs
probables, afin de leur demander une contribution au
fonds de secours de la Croix-Eouge. Les m^thodes de"crites
ci-dessus pour l'obtention de fonds de secours ont eu
beaucoup de succes, meme dans les periodes de depression,
et ont permis a la Croix-Eouge de continuer son ceuvre
de secours sans baisser le niveau des services et des
secours accordes.

La Croix-Eouge americaine n'occupe pas seulement la
position d'une organisation democratique populaire,
composed de millions de membres de tous ages, et sub-
ventionnes par des contributions individuelles pour les
secours en cas de calamity, mais elle occupe aussi une
position semi-gouvernementale du fait de la charte qui
lui a 6te donnee par le Congres des Etats-Unis. Le
President des Etats-Unis est le President de la Croix-
Eouge americaine. Un tiers du Comity directeur de la
Croix-Eouge ame"ricaine est nomme par le President, les
deux autres tiers par les sections locales et le Conseil
d'administration. Par consequent, il est naturel que la
Croix-Eouge ait toujours obtenu la collaboration cordiale
du gouvernement f£de"ral et des autorites regionales et
locales dans ses ceuvres de secours. Le gouvernement
n'a jamais mis des fonds a la disposition de la Croix-
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Eouge americaine mais il a contribue par des dons
importants de materiel a l'ceuvre de secours de la Croix-
Eouge en cas de calamity. Les services du bureau m^teo-
rologique des Etats-Unis permettent a la Croix-Eouge
de prevoir les cyclones et les inondations eVentuels et de
prendre les mesures preliminaires en vue de ces catamite's.
Les officiers du genie mettent a la disposition de la
Croix-Bouge leurs connaissances sur l'amenagement des
rivieres, le niveau de l'eau et le controle des inondations.
La T.S.F. et autres moyens de communication de l'armee,
de la marine et du service des cdtes peuvent etre utilises
par la Croix-Eouge en cas de besoin.

Les services d'experts sur les questions agricoles,
industrielles et de credit sont fournis a la Croix-Bouge
par l'intermediaire des bureaux comp^tents. II existe un
accord entre la Croix-Eouge et le service des cdtes,
l'armee et la marine pour que cette society puisse utiliser
le personnel et les disponibilit^s de ces organismes pour
le sauvetage, l'evacuation des re"fugies ou le transport
du personnel de la Croix-Bouge. La Croix-Bouge peut
emprunter a l'armee et a la marine le materiel dont elle
a besoin, tels que tentes, lits, couvertures, ustensiles de
cuisine. Les ressources du gouvernement en matiere de
credit, d'assistance au travail, et d'assurance sociale
sont connues de la Croix-Bouge qui peut les utiliser pour
les victimes des calamity. Ainsi la collaboration du
gouvernement est un facteur important dans l'organisa-
tion des secours.

II existe pareillement un accord entre la Croix-Eouge,
les organisations privies et les groupes professionnels.
Grace au service d'enrolement des infirmieres, la Croix-
Eouge recrute les infirmieres n^cessaires en cas de cala-
mity. Toutes les infirmieres peuvent s'enroler et celles
qui sont appelees par la Croix-Bouge pour servir en cas
de calamity recoivent un traitement fixe et le paiement
de leurs frais. Les medecins et les dentistes sont organises

— 257 —



E. Bondy.

par leurs associations professionnelles et par representa-
tion sur les comity's locaux, en particulier par un sous-
comity sur l'assistance medicale dont le president est
generalement un me"decin. II est le plus souvent admis
que les me"decins donnent leurs services gratuitement
aux personnes atteintes par une calamity et a la Croix-
Eouge. Sur ce point, la Croix-Bouge cherche a maintenir
des relations normales entre le medecin et le patient.
La Croix-Eouge a son medecin-chef attitre" et fait appel
aux me"decins pour la surveillance des services de medecine
et d'hygiene, lorsque la nature du de"sastre le rend neces-
saire. La Croix-Eouge ne cherche nullement a supplanter
les fonctionnaires du gouvernement dans les services
d'hygiene, mais les complete dans les cas necessaires.

A cote" de ces groupes professionnels, un grand nombre
d'organisations nationales et locales travaillent en colla-
boration avec la Croix-Eouge en cas de calamite, tels
que les ceuvres d'hygiene sociale, les hopitaux, les eglises,
etc.

Grace a son organisation, a sa situation nationale et
locale, a ses rapports avec le gouvernement et les diffe"-
rentes ceuvres, la Croix-Bouge est l'organisme univer-
sellement reconnu pour les secours en cas de calamite.
Son comite sur la preparation des secours comprend
neuf sous-comites, prets a agir en cas de calamite, et qui
se rapportent aux services suivants : surveillance, sauve-
tage, assistance medicale, logement, nourriture, vete-
ments, transport et communication, enregistrement et
information, collecte de fonds et propagande. Ces comites
se chargent des diffe"rents services de secours. Apres avoir
fait face aux besoins les plus urgents, l'ceuvre de secours
se concentre uniquement sur la readaptation des families.
Chaque comite" doit se procurer le materiel et le personnel
necessaires pour son travail. II existe un service centralise
pour certains achats et une centralisation de certains
services, tels que les transports et communications, les
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collectes de fonds et le service d'information. Les secours
et les services rendus aux families sont decrits plus en
detail dans un autre rapport, mais le plan d'organisation
que nous venons de poser a donne pendant des ann^es
d'experience des preuves de son efficacite pour l'organi-
sation des secours en cas de calamite.

Presentation du rapport de M. Bondy.

M. Bondy resume tout d'abord son rapport, dont le texte, distribue
aux experts, est publie ci-dessus. II illustre ensuite I'activit6 de
secours de la Croix-Rouge americaine par des exemples tir6s de
Fannie 1936 1. Enfin, se reierant au mdmoire sur les secours en cas
de calamity, il rappelle les principes qui doivent diriger l'action des
medecins et des infirmieres.

1) Le devoir de s'occuper des malades et des blesses incombe en
premier lieu aux medecins des localites sinistrees (qui, en general,
donnent leurs soins gratuitement); la Croix-Rouge ne leur enleve
pas cette responsabilite.

2) La Croix-Rouge s'efforce de retablir aussi rapidement que possible
entre medecins et malades la relation qui existait entre eux avant
la calamite ; elle fait de meme pour les rapports entre infirmieres
et malades.

3) La Croix-Rouge trouve la plupart du temps les medecins disposes a
traiter gratuitement les gens qui ne peuvent les payer.

4) La Croix-Rouge s'entend avec les hopitaux locaux pour leur
confier des malades ; la Society paie les soins qu'ils y recoivent
s'ils ne p^euvent pas le faire eux-memes.

5) Des infirmieres pour le service des calamites ont ete enr616es
comme infirmieres de la Croix-Rouge et leurs services ont et6
procures par les comites locaux de Croix-Rouge.

6) La surveillance de la sante' publique incombe au d^partement
d'hygiene publique (contr61e des epid&nies, etc.); quand la Croix-
Rouge peut agir comme son auxiliaire, elle offre son aide au
departement en fournissant des vaccins, en 6tablissant des h&pi-
taux, en envoyant des officiers de la Sant6 publique, etc.

1 Cf. Bevue Internationale, fevrier 1937, pp. 161-174.
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